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DE

GASTON FAYET
(874 967)

Membre de la Section d'Astronomie

déposée en la séance du 15 novembre 1971

PAR

M. CHARLES FEHRENBACH

Membre de l'Académie des sciences.

La vie de Gaston Fayet est extraordinaire à plusieurs points de vue. Sa grande

intelligence, son acharnement au travail et une santé à toute épreuve lui ont per-

mis de franchir tous les échelons d'une belle carrière scientifique, commencée à

quinze ans comme calculateur auxiliaire à l'Observatoire de Paris et terminée

comme Directeur de l'Observatoire de Nice, Astronome titulaire à celui de Paris

et Membre de l'Académie des Sciences et du Bureau des Longitudes.

Ces échelons, G. Fayet les a franchis sans éviter aucun des obstacles qui se

présentaient il prépare son baccalauréat classique, en apprenant tout seul le latin,

puis une licence ès sciences. Dès 1906, il sera Docteur ès Sciences et Lauréat de

l'Académie qui lui attribue le prix Damoiseau. Il a alors 32 ans et ce serait déjà

un beau début de carrière pour un homme qui aurait fait des études normales
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alorsque G. Fayet observaitpendant la nuit, calculaitle jour, à une époqueoù

la durée hebdomadairedu travail n'était pas limitée à quaranteheures,et il

trouvaitencorele tempsde s'instruire.
Il quitta son postede l'Observatoirede Paris à l'âge de 70 ans après56 ans

de servicescivils; on peut regretterqueles statutsun peu particuliersde l'Obser-

vatoirede Nice lui aient permis de resterDirecteurde l'Observatoirede Nice

jusqu'en1962.Il ne put maintenirl'Observatoiredans l'état florissantqu'il avait

connu grâceà lui et cela ternit un peu l'oeuvreremarquablequ'il avaitaccomplie
entre les deux guerresà Nice. Il avait renouvelél'équipementde l'Observatoire

de Nicepar l'acquisitiond'une nouvellelunetteméridienne,d'un grand chercheur

de comèteset d'un astrographedouble comportantdeux objectifsde 40 cm de

diamètre. Cet établissementétait ainsi magnifiquementéquipé pour les travaux

dans lesquelsG.Fayetexcellait.Celui ci terminasa carrièreà Niceen se retirant

à l'âgede 88 ans après73 ans d'activitéastronomique.Il mourutle 27 Décem-

bre 1967à Paris où il était né le 5 Juin 1874.Il ne laissepas de familledirecte

car il eut la grande douleur de perdre prématurémentson fils et son épouse.
C'estdans une cruellesolitudequ'il a achevéune vie très active.

Ce qui nous frappe lorsquenous examinonscette longue carrière,c'est son

unité. Car si nous voyons apparaîtretrois pôles d'intérêt,ils sont intimement

liés: les comètes,les petitesplanèteset la positiondes étoiles.On peut dire que

l'occupationprincipalede Fayeta été l'étudedes astressinguliersde notre systè-
me solaireque sont les Comèteset les PetitesPlanètes.Il ne s'est d'ailleurspas
intéresséà leur naturephysiquemaisseulementà leursmouvements,à la statis-

tiquede leursorbiteset à leur origine.
Les autres sujetsqu'il a abordéssont des conséquencesnormalesde ses re-

cherchessur les Comèteset les Astéroïdes.La connaissanceexactede la position
des étoilesétait indispensablepour le calculdes orbitesde ces astres;tout natu-

rellement,il perfectionnales techniquesde ces mesures,il participaà la constitu-

tion des cataloguesstellaires,il s'intéressaaux parallaxes.Il était très bien armé

pour les déterminationsdes longitudeset nous ne seronspas surprisqu'il entre-

prit plusieursmissionsgéographiques.
Dès le débutde sa carrière,G. Fayetfit d'excellentesobservationsde la Comète

périodiqueWolf et des Comètes1892I, II et VI. Les observationsde ce jeune
homme de 17 ans attirèrent,par leur précision,l'attentiondes spécialistes.Mais

G. Fayet comprittout de suite qu'il ne suffisaitpas de fairedes observations,il

fallaitcomprendre.Cettesoif de connaîtreamènele jeune observateurà s'instrui-

re et à aborderles difficilesproblèmesde la mécaniquecélesteet particulièrement
de la perturbationdes orbitesdescomètespar Jupiteret Saturne.

En décembre1902,l'Académiedes Sciencesproposacommesujetdu prix Da-

moiseaupour 1905,la questionsuivante:
«Il existeune dizainede comètesdont l'orbite,pendantla périodede visibilité,

«s'est montréede nature hyperbolique.Rechercher,en remontantdans le passé
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« en tenant compte des perturbations des planètes, s'il en était ainsi avant l'arri-

« vée de ces comètes dans le système solaire »

G. Fayet entreprit une recherche beaucoup plus générale, portant sur l'ensemble

des comètes dont l'orbite diffère très peu de la parabole au moment des observa-

tions. Comme le calcul rigoureux (en tenant compte de toutes les planètes) pour

les 150 astres envisagés était matériellement impossible, il dut se borner à étudier

les perturbations du premier ordre produites par Jupiter. Toutefois, pour 4 comè-

tes particulièrement intéressantes, il a effectué un calcul plus exact en tenant

compte également de l'action de Saturne. Dans sa notice, G. Fayet dit: « J'estime

«à plus de 3 000 heures le temps qu'a exigé la partie purement numérique de ce

« travail

« Ma conclusion est que parmi les comètes connues, il n'en figure aucune qui

«puisse être invoquée comme un argument en faveur d'une origine extra solaire.

« Ce résultat s'est trouvé entièrement confirmé par des travaux sur le même

« sujet dûs à E. Strômgren, directeur de l'Observatoire de Copenhague, et à ses

« collaborateurs »

Suivant le rapport favorable que l'illustre Henri Poincaré voulût bien présenter

à l'Académie, le mémoire de G. Fayet obtint le prix Damoiseau.

Ce résultat est toujours valable, on a pu l'étendre aux météorites qui ont

aussi toujours appartenu au système solaire.

Il reprit ce travail en 1929 et le publia comme notice de l'Annuaire du Bu-

reau des Longitudes.

Cette étude a porté sur 36 comètes dont l'orbite était déterminée avec une pré-
cision suffisante il n'a retenu que les éléments basés sur un minimum de

3 mois d'observations.

Voici la conclusion énoncée par G. Fayet: «Si l'on envisage l'action de la

« seule planète Jupiter et si, d'autre part, on se borne à tenir compte des pertur-
« bations du premier ordre de l'excentricité, on trouve que, sur les 36 orbites étu-

«diées (6 ellipses, 13 paraboles, 17 hyperboles), dont l'excentricité osculatrice à

«l'époque des observations s'écartait très peu de l'unité, il s'en présente 7, d'ail-

« leurs toutes hyperboliques lors de l'apparition, pour lesquelles le caractère hyper-

« bolique se maintiendra ou même sera un peu accentué du fait des perturbations
« ultérieures »

Ce travail lui valut une seconde fois l'attribution du prix Damoiseau par
l'Académie des Sciences (1929).

Ses publications sur les Comètes sont très nombreuses: aux observations pu-
bliées entre 1892 et 1902 s'ajoutent dans la période suivante des calculs d'orbites

et d'éphémérides. Il a ainsi traité le cas d'une trentaine de comètes.

Comme nous l'avons déjà indiqué, les recherches initiales de G. Fayet l'amenè-

rent tout naturellement à s'intéresser à d'autres domaines. L'observation très pré-
cise des coordonnées stellaires le conduisit à rechercher la précision ultime. Il

perfectionna les techniques d'observation et introduisit en France le micromètre

impersonnel. Il publie en 1928 un catalogue de 1020 étoiles équatoriales observées
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à Nice ainsi que les mouvementspropresde ces astres. Il avait d'ailleurslar-

gementcontribuéau CatalogueStellairepubliépar Lamberten 1926.

Sesconnaissancesdes orbitesdes comètesl'amènentà développerà Nice l'ob-

servationde ces astresmaisaussides petitesplanètes;il exécuteou fait exécuter

de nombreuxcalculsd'orbitesperturbéspar Jupiter. Sespublicationssur ce sujet

sont nombreuses.En 1932et 1934,il publiedeux volumesde 800 pages don-

nant les élémentset les oppositionsde 800 planètesdont les orbitesétaientcon-

nues. Ce travaill'amèneà discuterde la répartitiondes orbites.

L'étude statistiquede GastonFayet porte sur 1152petitesplanètesidentifiées

jusqu'en 1931et préciseles lacunesexistantdans la répartitionde ces astres sui-

vant leur moyenmouvement.Il proposed'expliquerces lacunespar l'influence

de Jupiter. Il retrouveune influenceanaloguedans la concentrationdes périhé-

lies, et met en mêmetempsen évidencel'existencede groupementsqui sont un

argumenten faveurde l'idée d'après laquellecertainesdes petitesplanètespro-

viendraientde la fragmentationd'astresprimitifsplus gros.

Il s'intéressanaturellementà la petite planète Eros mais aussi à l'orbitede

Plutonrécemmentdécouverte.Il examinanotammentlesrapprochementsanciens

de cetteplanèteavecles comètespour essayerd'expliquerl'orbite un peu anor-

male de la lointaineplanètedu Soleil.

Sa passionpour les calculsastronomiquesétait grande et c'est tout naturelle-

ment qu'il succéda,commeMembredu Bureaudes Longitudes,à Andoyeret

qu'il prit pendantplus de trenteans, de 1930à 1961,la responsabilitéde la Con-

naissancedes Temps.
Lesmesuresastrométriquesde précisionamènentnaturellementG. Fayetà me-

surer des longitudesce qui était alors possibleavec une plus grandeprécision

grâceà la télégraphiesans fil. Il refitune observationprécisede la longitude

de Niceet ensuiteavec son ami, P. Helbronner,il déterminales coordonnées

géographiquesde nombreuxsommetsdes Alpesfrançaiseset de Corse.

Il avaitassisté,commeun jeune débutant,de novembre1892à mai 1893,Bi-

gourdan au Sénégalpour des déterminationsde longitude et il participaen-

suite à deux missionsanaloguesen Chineà Zi Ka Weien 1926et en 1933.

Pour les astronomesde la plusjeune génération,G. Fayet était un personna-

ge à la fois un peuénigmatiqueet un peu craint. L'exercicede la directiond'un

ObservatoireAstronomiquedans un stylemaintenantdépassés'étaitprolongétrop

longuementpour quequelquessolidesinimitiésne se soientaccumuléescontrecet

hommeextraordinaire,mais il suffisaitd'approcherG. Fayetlors d'un des nom-

breux congrèsqu'il a fréquentéspourse rendrecompteque sous son ironie,sous

ses traits d'esprit,se cachaitun homme très cultivé qui avait beaucouplu et

s'intéressaità tout.

Il cachaitcertainementsous cet aspectune grande solitudequi pesait à cet

hommequi avait survécusi longtempsà son fils et à sa femme.




